POUR NOUS, LES JEUNES 


A NOUS 
DE JOUER 


L'Europe, ce n'est pas seulement 
pour demain. Nous n'étions pas 
encore nés que, déjà, une politi- 
que européenne se mettait en 
place. Le bilan est accusateur. 
En France, comme dans les auu- 
tres pays de la C.E.E., la potion 
magique mille fois vantée a pris, 
au fil des anneées, un sacré goût 
de poison. 


C'est la pollution sur toute la 
ligne. 

Un chômage ravageur sévit par- 
tout. La précarité devient la règle. 
L'échec scolaire est loin d’être 
conjuré et l'on reparle d'illé- 
trisme. Ces dernières décennies 
ont vu les milliards servir à cons- 
truire la mort avec l'armement 
nucléaire. La misère et la pauvreté 
ont refait une entrée en force. La 
mort de Malik, le racisme et ses 
crimes condamnent ceux qui ont 
conduit notre société si bas. 


Evidemment, beaucoup en ont 
profité et ils en redemandent. 
Mais pour la jeunesse, c'est autre 
chose qu'il faut réaliser. 
Que l'Europe deviennet un levier 
irrésistible pour le désarmement et 
la Paix. Que la fraternité et la soli- 
ité prennent le dessus pour 
aider tous ceux qui, chez nous 
comme dans le Tier-Monde, 
souffrent. 
Construire l'Europe autrement, 
c’est associer les jeunes, les gens 
à toutes les décisions. 
Faire enfin du neuf, c'est investir 
pour l'éducation, la formation, la 
culture, le sport. Changer de 
route, c’est obtenir des salaires de 
6 000 F au moins et des emplois 
stables. 


Voilà l'opinion des Communistes. 
Et vous, quel est votre avis ? 
Retrouvons-nous le 10 juin à 
Bagneux pour en discuter. Phi- 
lippe HERZOG attend ce débat 
avec impatience. 


Ne laissons à personne le soin de 
réaliser nos rêves. Bâtissons-les 
ensemble. 


“DEVINE 


Réalisé par la Fédération des Hauts-de-Seine du PCF 


QUI VIENT 


DEBATTRE ?” 


Les projets que nourrit Bruxelles en matière d'édu- 
cation ont un caractère élitiste et ségrégatif. Les échan- 
ges entre universités dans le cadre du programme 
» Erasmus » ne concernent que 1 à 2 % d'étudiants. 
Les lycéens en sont exclus. 

En France les problèmes demeurent et vont en 
s'aggravant. 

Il manque près de 5 000 postes d'enseignants pour 
faire face à l’arrivée de 100 000 lycéens supplémen- 
taires dans le secondaire en septembre 89. 

Aussi notre proposition de dégager 40 milliards des 
crédits du surarmement pour les affecter à l’éduca- 
tion garde toute sa valeur. 

Nous voulons construire l'école de la réussite et démo- 
cratiser l’accès aux formations supérieures. Les pos- 
sibilités de se former dans les autres pays de la C.E.E. 
doivent être une chance offerte à tous. 

Dans chaque établissement scolaire doit être défini les 
moyens suffisant pour satisfaire les besoins concrets 
d’une formation moderne et efficace. 


Philippe HERZOG 


tête de liste Communiste aux Européennes, 


RENCONTRE LES JEUNES 
SAMEDI 10 JUIN à 14 h 30 


Parc du Puis St-Etienne 
8, rue des Fossés. 


avec Janine JAMBU, 


Maire, Conseillère Générale des Hauts-de- 
Seine et candidate 


et Rachid BAHRI, 


chanteur et candidat 


Au programme : débat puis spectacle avec 
Rachid Bahri. 


Les restructurations européennes des groupes multinationaux 
à coup d'O.P.A. coûtent cher aux jeunes. 
En France, l'emploi précaire s'accroît au rythme de 30 % l'an. 


En Espagne, 98 % des contrats de travail signés sont à durée 
déterminée. 


C'est aussi à l'abandon de production ou de services jugés non 
rentables. Le chômage s’en nourrit. 


Les conséquences à l'échelle européenne de cette politique c’est 
17 millions de chômeurs, soit trois fois plus qu’en 74. Dans la 
même période 6 millions d'emplois industriels ont été détruits. 


Notre programme est d'actualité : nous demandons la revalo- 
risation des salaires des jeunes sur la base du SMIC à 6 000 F, 
la reconnaissance de leur qualification et la transformation des 
petits boulots en emplois stables. Les ressources financières exis- 
tent pour l’engager dans la voie d'une nouvelle croissance éco- 
nomique et du progrès social. 


CHANTEUR ET CANDIDAT 


Dites-nous, Rachid Bahri 


Rachid Bahri lors d’un rassemblement pour la paix, 


« Chaque fois que je pourrai, je donne- 
rai des concerts pour accompagner Phi- 
lippe Herzog dans ses réunions. 


C'est la formule qui me permet de 
m'exprimer le mieux, pour manifester 
mon engagement. Je mène en effet 
-depuis des années une action pour la 
paix, l'amitié et la défense des créations 
de qualité. Et j'airencontréune équipe 
qui va dans la même direction. 


J'ai accepté d’être sur la liste présentée 
par le P.C.F. parce qu'il faut se mouil- 
ler aux moments importants, et les élec- 
tions européennes sont un enjeu 
considérable pour le meilleur ou pour le 
pire.» 


Rachid est optimiste. Viscèralement. 
« Nous allons être européens, c’est une 
chance à ne pas laisser passer. D'autant 
qu’en France nous avons une autre 
chose que l'alternative social- 
démocratie ou droite. Nous allons pou- 
voir bénéficier des richesses des autres, 
nous enrichir dans un mélange indis- 
pensable, à la création culturelle notam- 
ment. Mais à une condition : que 
chacun puisse apporter dans la corbeille 
du mariage ce qui fait sa richesse, son 
originalité, son identité. Si l’Europese 
faisait par le rabotage des points forts 
de chaque pays, des avantages de cha- 
que peuple, ou par la mise en cause de 
leur spécificité, elle deviendrait un cruel 
échec : Que chacun apporteentre autres 
ce qu'il a de mieux. 


Les polémiques Rocard-Chevène- 
ment-Bérégovoy sur le budget de la 
Défense montrent qu'une exigence se 
ait jour et qu’on ne peut pas l’ignorer. 
La cause de la paix trouvera avec 
l’Europe des alliés. Commes les Verts. 
La cause de l'écologie, pour laquelle lut- 
tent depuis longtemps les communistes, 


sera fortifiée par la présence de tels 
mouvements.» 


« Mieux vaut assister à des réunions 
entre travailleurs au-delà des frontières, 
que voir parader l'extrême droite euro- 
péenne dans des meetings qui rappellent 
de sinistres souvenirs. L'Europe ne peut 
être une chance que si les gens s'organi- 
sent, agissent ensemble pour contreba- 
lancer l'influence des marchands de 
soupe. Ainsi en RFA existe un orga- 
nisme, le Kunstlerakion qui promeut les 
artistes engagés par de vastes concerts. 
C'est peut-être un exemple à suivre en 
France où on applaudit avec étonne- 
ment Sting ou Clegg, comme s'il n’y 
avait aucune tradition de cet ordre en 
France, malgré Brel, Higelin, Lavilliers 
ou moi. Des rencontres entre créateurs 
européens qui s'ignorent aujourd'hui 
pourraient se tenir, notamment sous la 
forme de spectacles. Et, dans ces con- 
ditions, les vrais artistes s'affirmeront 
aux dépens des mannequins promus 
comme des lessives et qui n’ont rien à 
dire.» 


« Les médias parlent de la récente déci- 
sion de réduite le pourcentage des 
œuvres européennes qui seront diffu- 
sées sur les chaînes de la CEE, comme 
si cette décision n'accompagnait pas 
l'envahissement de nos écrans par les 
sous-produits américains. Quand on 
baisse les bras en France, on ne peut les 
lever sur le plan européen.». 


Ma présence sur la liste de Philippe Her- 
z0g - moi qui ne suis pas communiste, 
même si je me sens de la famille - 
marque aussi la présence des jeunes de 
la deuxième génération, de leurs luttes 
sociales. Je me sens à la fois leur repré- 
sentant et celui de tous les Français.» 


Retrouvez Rachid Bahri en paroles et en 
musique le 10 juin à Bagneux 


CE QUE NOUS PROPOSONS 


La relance de la course aux surarments est au programme de l'intégration euro- 
péenne. On y parle de modernisation des armes atomiques. Cela se traduit déjà 
par des sommes gigantesques soustraites aux besoins des peuple: 

La France est à la tête de cette croisade d’un autre âge qui menace la survie de la 
planète. Nous y sommes résolument opposés. Nous agissons, au contraire, pour 
le désarmement progressif et la disparition des armes nucléaires d’ici lan 2000. 
C'est une nécessité pour instaurer un climat propice aux coopérations des moyens 
pour répondre aux besoins sociaux. 


VU DANS LA PRESSE 


Ralite a gagné. Plus de deux cents comédiens, chanteurs, metteurs en scène appel- 
lent à voter Ralite aux européennes. Et toc. Les Etats généraux de la culture por- 
tent leurs fruits : ils amènent des voix au PC. 

Ralite l’enjôleur est un enfants du parti avant d’être un bateleur ! Il marque un 
point très important pour son parti : Patrice Chéreau, Antoine Vitez, Etienne Roda- 
Gil, Georges Lavaudant, Denise Gente, Henri Tisot, Jean-Christophe Averty, Tcheky 
Karyo, Bernard Giraudeau, Isabelle Aubret, Luc Béraud, Bertrand Tavernier ont 
annoncé solennellement qu'ils voteraient communiste le 18 juin, pour les élections 
européennes. Ils voteront Ralite. Mais ils voteront surtout pour la liste conduite 
par Philippe Herzog. 

Dans la guéguerre feutrée qui oppose les deux Jack et dont a pu voir une belle illus- 
tration lors de la cérémonie des molières il y a quinze jours (les lauréats lisant tous, 
à l'adresse de Lang, des poulets rédigés sinon par, du moins dans l'inspiration de 
Ralite), le maire d'Aubervilliers emporte actuellement de belles victoires. 

Lang doit se trouver bien amer et bien abondonné des « gens du spectacle » pour 
qu'il a pourtant toujours mouillé sa chemise 

Même, si tous, ou presque, disent que c’est un vote de circonstance et qu'ils veu- 
lent simplement souligner que le PC seul a une position très nette sur les quotas 
et la culture en général. AH. 


